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FRANCHES-MONTAGNES

Hanno Schmid
quitte
le Parlement
LES ENFERS Siégeant depuis six
ans comme député suppléant,
Hanno Schmid (Vert.e.s) quittera
le Parlement jurassien le 15 fé-
vrier prochain. L’élu des Enfers
qui siégeait à la Commission
de gestion et des finances expli-
que dans sa lettre de démis-
sion qu’il a décidé de saisir l’op-
portunité de partir un an à
l’étranger, même s’il a passé des
moments très enrichissants au
sein du législatif cantonal. TB

EN BREF

L
Le Centre de renfort de
Porrentruy est intervenu
à 145 reprises l’an
dernier, contre moins de
cent fois en 2020. Certes
il y a eu les inondations
de l’été passé, mais aussi
davantage d’accidents

Lroutiers et de pollutions.

S i la pandémie freine les
activités de certains, il
est des hommes et des

femmes qui, eux, restent en
action quoi qu’il se passe: les
pompiers. Ceux du Centre de
renfort d’incendie et de se-
cours de Porrentruy (CRISP)
n’ont d’ailleurs pas chômé en
2021, avec pas moins de 145 in-
terventions. C’est près de 56%
de plus que l’année précéden-
te (93 interventions).

Des soldats du feu
qui en voient peu

En se remémorant l’été ar-
rosé auquel on a eu droit, on
se dit que l’explication est tou-
te trouvée et que ce sont les
inondations qui font gonfler
les chiffres. «Pas forcément,
rectifie derechef le comman-
dant du CRISP Nicolas Do-
bler. En fait, c’est un peu tout
qui a augmenté. Outre 25 in-
terventions pour des inonda-

tions, on en a eu une dizaine
de plus que par rapport à 2020
pour des secours routiers et
six ou sept pollutions supplé-
mentaires.» Et alors qu’on les
appelle souvent les soldats du
feu, les incendies ne sont en
fait de loin pas le gros des acti-
vités des pompiers. Une ving-
taine ont jalonné leur année
2021, mais un seul aura été
d’importance en termes de
moyens engagés pour en venir
à bout, en janvier, dans une
habitation à Rocourt.

ma carrière», reconnaît-il.
Une quinzaine de pompiers
sont intervenus sur cet acci-
dent qui a nécessité une lon-
gue désincarcération d’un
conducteur prisonnier de son
véhicule et gravement blessé.

Alarmes qui n’en sont pas
L’autre gros du quotidien

des pompiers de Porrentruy,
ce sont les alarmes automati-
ques. Sur une trentaine recen-
sées, cinq se sont avérées réel-
les. Le reste a été le fait de pro-
blèmes techniques, d’erreurs
de manipulation, voire d’actes
malveillants. «Je suis moi-
même allé deux fois au centre
commercial Esplanade après
que le bouton d’alarme incen-
die a été actionné…»

À chacune de ces alarmes,
l’officier de service se déplace
sur le site constater, ou non,
l’incident avant d’appeler en
renfort ses collègues pompiers
en attente à la caserne. «S’il
n’y a rien d’avéré, je fais en
sorte que les gars repartent en
15 min chez eux ou au travail»,
précise le commandant. Sur
38 pompiers, Nicolas Dobler
est en effet le seul profession-
nel, les autres ayant un métier
qu’il leur faut quitter au pied
levé en cas d’alarme lors de
leur permanence.

ANNE DESCHAMPS

L’intervention la plus
dure de sa carrière

Les pompiers bruntrutains
ont par contre été confrontés à
plusieurs accidents de la route
particuliers d’un point de vue
technique, dans le sens où ils
ont nécessité de gros moyens
pour venir en aide aux person-
nes impliquées. Et Nicolas Do-
bler de citer celui qui s’est pro-
duit cet été entre Alle et Por-
rentruy. «Depuis quinze ans
que je suis pompier, ça a été
l’intervention la plus dure de

CENTRE DE RENFORT DE PORRENTRUY

Des interventions en hausse
de près de 56% en un an

Nicolas Dobler a vécu en août l’intervention la plus dure de sa
carrière, après cet accident de voiture entre Alle et Porrentruy
qui a fait un blessé grave. ARCHIVES

tes et pas à celui du tourisme.
Elle a raison, c’est juste que les
places de parc sont du domai-
ne des routes, mais cela n’em-
pêche pas d’utiliser cet argent
pour développer des projets
touristiques, par exemple pour
les campings de Saignelégier
et de Goumois.»

Il convient encore de rappe-
ler que ces horodateurs sont
une solution provisoire, et que
beaucoup de choses devraient
changer quand le projet de la
Gruère sera réalisé.

PASCALE JAQUET NOAILLON

n’est plus possible de faire des
provisions», regrette le maire.

La question devra donc en-
core être étudiée, mais la com-
mune voudrait aussi que cet
argent puisse être utilisé pour
des investissements dans le
cadre du tourisme et des loi-
sirs. «Une citoyenne a d’ail-
leurs posé la question lors de
la dernière assemblée com-
munale. Elle voulait savoir
pourquoi les recettes étaient
imputées au compte des rou-

aménagements seront prévus
pour que l’on puisse parquer
le long de cette route, jusqu’à
une certaine hauteur. Mais
pour cela, il faudra créer de vé-
ritables places de parc.»

Pour le reste, la commune
souhaite mettre des sous de
côté pour de futurs aménage-
ments nécessaires, notam-
ment dans le cadre du projet
Gruère, où elle sera sollicitée.
«Mais avec le MCH2, c’est de-
venu compliqué, parce qu’il

soirée, afin de favoriser les
gens de la région. Nous allons
étudier cette deuxième mesu-
re, mais nous n’entendons pas
entrer en matière sur l’exten-
sion des tarifs préférentiels.»

Des discussions
avec Tramelan

Des discussions devront
toutefois avoir lieu avec la
commune de Tramelan:
«Beaucoup de Tramelots fré-
quentent l’étang, et ils ne sont
pas trop contents de devoir
payer. En plus de ça, il semble-
rait que l’introduction des ho-
rodateurs a poussé certaines
personnes à parquer au Cer-
nil. Ensuite, ils marchent
n’importe où, et cela pose pro-
blème. Il va falloir analyser les
flux et voir comment on peut
régler ces problèmes.»

Des investissements
nécessaires

Reste la question de l’utili-
sation de cet argent. «Jusqu’à
présent, on a toujours contri-
bué financièrement au Centre
Nature des Cerlatez, et on va
continuer de le faire. Et puis
on a des frais concernant
l’aménagement des places de
parcs et pour le maintien de la
propreté aux alentours.»

Une partie de cette manne
sera aussi utilisée pour le cré-
dit qui sera voté prochaine-
ment pour la réfection de la
route du Chaumont: «Des

question est de trouver un
équilibre entre les frais et les
revenus, et par là de décider
quelle fréquence de contrôle
on veut. C’est quelque chose
qui doit encore être affiné.»

Quant à savoir si la commu-
ne s’attendait à de tels mon-
tants, le maire reconnaît
qu’«on a été surpris en bien,
même si on était sûrs au dé-
part que cela valait la peine».

Il faudra cependant faire en-
core quelques aménagements.
En effet, une pétition émanant
de gens de la région s’est in-
surgée contre le fait que des
habitants des Franches-Mon-
tagnes doivent payer pour aller
se promener autour de l’étang.
«Ils demandaient que les tarifs
préférentiels soient étendus
aux autres communes du dis-
trict (n.d.l.r.: ils sont unique-
ment proposés aux habitants
de Saignelégier), ou alors que
les horaires durant lesquels il
faut payer soient réduits en

L
Installés en avril
de l’année dernière, les
horodateurs de l’étang
de la Gruère devraient
rapporter quelque
80 000 fr. par année
à la commune
de Saignelégier. De
l’argent qu’elle souhaite
utiliser dans le cadre
de l’aménagement de
l’étang, mais également
pour investir dans des

Lprojets touristiques.

Quatre-vingt mille
francs: tel est le mon-
tant que la commune

de Saignelégier a inscrit au
budget de l’exercice 2022
s’agissant des revenus des ho-
rodateurs situés aux abords de
l’étang de la Gruère. Il est cal-
culé sur la base des revenus
encaissés en 2021.

La somme est considérable.
La commune s’attendait-elle à
récolter autant d’argent lors-
qu’elle a installé ces appareils
l’année dernière? «D’abord, il
faut préciser qu’il s’agit ici de
revenus bruts», explique le
maire Vincent Wermeille, car
il faut en déduire l’amortisse-
ment des appareils, mais éga-
lement la facture de la police
qui effectue les contrôles.

«Il faut maintenir une cer-
taine pression sur les gens si
on veut qu’ils paient. Toute la

ÉTANG DE LA GRUÈRE

Des rentrées financières bienvenues

La commune de Saignelégier prévoit d’encaisser environ 80 000
francs bruts grâce aux horodateurs. PHOTO OLIVIER NOAILLON

«
Il faut maintenir
une certaine
pression sur les
gens si on veut
qu’ils paient.»

Agriculteur amendé

s’étaient retrouvés ce jour-là
dans l’Allaine suite à cette sor-
tie de route. Les poissons du
secteur n’en avaient toutefois
pas souffert, aucun n’ayant été
retrouvé mort, selon les
constatations qu’avait fait sur
place le canton.

AD

MIÉCOURT Un agricul-
teur ajoulot qui a vu, mi-août,
le tonneau rempli de purin
qu’il transportait se renverser
sur la route et se déverser dans
l’Allaine, à Miécourt, vient
d’écoper de 40 jours-amende,
à 40 fr., avec un sursis de deux
ans.

Vitesse inadaptée
Selon l’ordonnance pénale

qui vient de le condamner,
c’est suite à une vitesse ina-
daptée aux conditions de la
route que l’homme a perdu la
maîtrise de son convoi agrico-
le. Il se voit donc imputer une
infraction à la LCR ainsi
qu’une à la Loi sur les eaux, ce
qui lui vaut en plus deux
amendes pour un total d’un
peu plus de 700 fr.

Ce sont en effet entre 5000
et 10 000 litres de purin digéré
(digestat), de même que cinq
litres d’hydrocarbure, qui

Entre 5000 et 10 000 litres de
purin s’étaient déversés dans
l’Allaine. ARCHIVES

EN BREF

Clos du Doubs, le Jura et la Suisse
ont prévu de se bouger cette année
CLOS DU DOUBS La commune de Clos du Doubs a à son tour décidé de se
rallier au mouvement Duel intercommunal La Suisse bouge. Elle an-
nonce sur son site internet qu’elle prendra part cette année, en mai, à ce
programme national destiné à encourager l’activité physique au sein
de la population. Au total, selon le site de l’organisation, huit communes
y participeront dans le Jura. En plus de Clos du Doubs, Alle, Cornol,
Courroux, Courtedoux, Delémont, Le Noirmont et Porrentruy ont prévu
de mettre diverses activités sportives gratuites sur pied pour gagner le
maximum de minutes de mouvement. AD

Publicité

MICHEL ACQUAROLI

L’architecte du projet

«La perfection énergétique dans
toute nouvelle construction»

«Mon intérêt s’est porté sur la magnifi-
que parcelle où se construit l’écoquar-
tier pour l’édification de la Résidence
du Parc de la Sorne, car elle est admi-
rablement située à proximité du centre
de Delémont.

Une très intéressante étude urbanistique a permis de développer un projet de
grande qualité intégrant tous les éléments architecturaux et constructifs devant
être pris en compte dans un écoquartier, afin que ses habitants puissent béné-
ficier des conditions de vie et de confort les meilleures.

La réalisation se veut résolument contemporaine, tant par sa conception que
son aspect architectural et tous les moyens destinés aux économies d’énergie
ont été déployés. Par conséquent, les immeubles sont entièrement autono-
mes.

Ma vision d’architecte me pousse à dire qu’il est indispensable de chercher la
perfection énergétique dans toute nouvelle construction.

Un environnement verdoyant, soigneusement aménagé et arborisé, doit com-
pléter la composition volumétrique des différents bâtiments pour que se res-
sente une sensation d’harmonie et de quiétude dans ce lieu privilégié.»

LA PAROLE À...

Communication de Milena Immobilier S.A.

La Résidence du Parc de la Sorne
au cœur de l’écoquartier de Delémont

nécessaire est produit par les cap-
teurs solaires thermiques et photo-
voltaïques installés sur la toiture.
Soulignons encore que les batteries
issues du recyclage automobile sont
utilisées pour stocker le surplus
d’énergie provenant des panneaux
solaires, potentiellement disponible
à d’autres fins.

Des journées portes ouvertes sont or-
ganisées ce vendredi 28 avril et de-
main samedi 29 avril, de 9 h à 18 h.

Tél. 077 425 83 12
e-mail:
info@milena-immobilier.ch

en granit. Et des placards sont inté-
grés dans les entrées et les cham-
bres.

Ces logements parfaitement adaptés
aux familles répondent aux normes
strictes du «Label Minergie+» (décer-
né aux bâtiments ayant des critères
constructifs et techniques modernes
en matière de bien-être, salubrité, ab-
sence de dommage, consommation
d’énergie et de rentabilité). L’isola-
tion est par conséquent de très haute
performance.

La menuiserie, les fenêtres et portes-
fenêtres en PVC (matériau plastique
largement utilisé) sont de premier
choix. Le triple vitrage isolant est la
norme et le système de ventilation à
double flux offre une qualité de l’air
améliorée tout en réduisant la factu-
re énergétique.

Installations écologiques
de pointe

La production d’énergie pour le
chauffage et l’eau chaude est assurée
par des sondes géothermiques et
pompes à chaleur. Le complément

À noter que de petits magasins vont
même voir le jour au rez-de-chaussée
de certains immeubles de la Rési-
dence du Parc de la Sorne, ce qui
conférera encore davantage de vie et
une véritable animation de quartier.

Des logements pour
tous les goûts

Équipés d’un balcon/terrasse avec
vue dégagée, les 350 appartements
de 2,5 à 4,5 pièces (surfaces nettes
de 53,60 m2 à 122,81 m2) bénéficient
de larges baies vitrées avec une
orientation favorable permettant un
réchauffement naturel — énergie
passive — et parallèlement pour-
voyeurs d’une agréable luminosité.

Disponibles à la vente et à la location,
ils sont conçus avec des matériaux
nobles engendrant un maximum de
confort: parquet dans les chambres
et le séjour; carrelage de haute quali-
té dans les salles d’eau, les distribu-
tions (imbrication des différentes
pièces les unes par rapport aux au-
tres) et la cuisine. Cette dernière est
en outre équipée d’un plan de travail

tours, déjà gazonnés, s’arborisent
progressivement. Les cyclistes sont
les bienvenus, qui se voient proposer
rien moins que 700 places de sta-
tionnement!

À deux pas du centre-ville
et de la gare

Même si le calme ambiant ne le lais-
se pas forcément deviner, les habi-
tants de ce lieu préservé sont pro-
ches de la gare, du centre-ville et des
commerces en passant (à pied, par
exemple) devant l’école du Gros-
Seuc, puis l’école professionnelle
commerciale.

L

P our rappel, un écoquartier est
un projet d’aménagement ur-
bain visant à intégrer des ob-

jectifs de développement durable et
réduire son empreinte écologique.
C’est pourquoi il prend en compte
l’ensemble des enjeux environne-
mentaux et leur attribue des niveaux
d’exigence ambitieux.

Occupant une grande partie de l’éco-
quartier de Delémont, la Résidence
du Parc de la Sorne, à laquelle on ac-
cède aisément à partir de la rue Au-
guste-Quiquerez, s’inscrit parfaite-
ment dans ce cadre écologique. Déjà,
à l’entrée, sur la droite, le parking
destiné aux visiteurs est agréable à
l’œil, car non surdimensionné (il of-
fre 35 places).

Quid des voitures des propriétaires/
locataires? Ils trouvent simplement
où se garer dans le volumineux par-
king souterrain (359 places) doté de
prises pour les véhicules électriques,
établi sous les 9 immeubles — équi-
pés d’ascenseurs et accessibles aux
fauteuils roulants — avec accès direct
aux logements.

L’impression visuelle extérieure est
fort agréable; outre l’absence d’autos
(en circulation ou aux abords des bâ-
timents), il y a beaucoup d’espace, à
la fois entre les habitations et tout le
long de l’avenue Denise-Péronne,
qui constitue dès lors une véritable
promenade. En y déambulant, on se
sent presque à la campagne — proxi-
mité de la Sorne et éloignement de la
route aidant — d’autant que les alen-

Les matériaux, couleurs, ainsi que les façades aérées composent une architecture moderne et sobre, en parfaite adéquation avec son environnement.

«Des logements
parfaitement
adaptés aux familles»

Cette page est réalisée
en collaboration avec:

Les appartements, très lumineux, s’échelonnent entre 2,5 et 4,5 pièces.
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activités de certains, il
est des hommes et des

femmes qui, eux, restent en
action quoi qu’il se passe: les
pompiers. Ceux du Centre de
renfort d’incendie et de se-
cours de Porrentruy (CRISP)
n’ont d’ailleurs pas chômé en
2021, avec pas moins de 145 in-
terventions. C’est près de 56%
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qui en voient peu

En se remémorant l’été ar-
rosé auquel on a eu droit, on
se dit que l’explication est tou-
te trouvée et que ce sont les
inondations qui font gonfler
les chiffres. «Pas forcément,
rectifie derechef le comman-
dant du CRISP Nicolas Do-
bler. En fait, c’est un peu tout
qui a augmenté. Outre 25 in-
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tions, on en a eu une dizaine
de plus que par rapport à 2020
pour des secours routiers et
six ou sept pollutions supplé-
mentaires.» Et alors qu’on les
appelle souvent les soldats du
feu, les incendies ne sont en
fait de loin pas le gros des acti-
vités des pompiers. Une ving-
taine ont jalonné leur année
2021, mais un seul aura été
d’importance en termes de
moyens engagés pour en venir
à bout, en janvier, dans une
habitation à Rocourt.
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conducteur prisonnier de son
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sées, cinq se sont avérées réel-
les. Le reste a été le fait de pro-
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de manipulation, voire d’actes
malveillants. «Je suis moi-
même allé deux fois au centre
commercial Esplanade après
que le bouton d’alarme incen-
die a été actionné…»

À chacune de ces alarmes,
l’officier de service se déplace
sur le site constater, ou non,
l’incident avant d’appeler en
renfort ses collègues pompiers
en attente à la caserne. «S’il
n’y a rien d’avéré, je fais en
sorte que les gars repartent en
15 min chez eux ou au travail»,
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une solution provisoire, et que
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provisions», regrette le maire.

La question devra donc en-
core être étudiée, mais la com-
mune voudrait aussi que cet
argent puisse être utilisé pour
des investissements dans le
cadre du tourisme et des loi-
sirs. «Une citoyenne a d’ail-
leurs posé la question lors de
la dernière assemblée com-
munale. Elle voulait savoir
pourquoi les recettes étaient
imputées au compte des rou-

aménagements seront prévus
pour que l’on puisse parquer
le long de cette route, jusqu’à
une certaine hauteur. Mais
pour cela, il faudra créer de vé-
ritables places de parc.»

Pour le reste, la commune
souhaite mettre des sous de
côté pour de futurs aménage-
ments nécessaires, notam-
ment dans le cadre du projet
Gruère, où elle sera sollicitée.
«Mais avec le MCH2, c’est de-
venu compliqué, parce qu’il

soirée, afin de favoriser les
gens de la région. Nous allons
étudier cette deuxième mesu-
re, mais nous n’entendons pas
entrer en matière sur l’exten-
sion des tarifs préférentiels.»

Des discussions
avec Tramelan

Des discussions devront
toutefois avoir lieu avec la
commune de Tramelan:
«Beaucoup de Tramelots fré-
quentent l’étang, et ils ne sont
pas trop contents de devoir
payer. En plus de ça, il semble-
rait que l’introduction des ho-
rodateurs a poussé certaines
personnes à parquer au Cer-
nil. Ensuite, ils marchent
n’importe où, et cela pose pro-
blème. Il va falloir analyser les
flux et voir comment on peut
régler ces problèmes.»

Des investissements
nécessaires

Reste la question de l’utili-
sation de cet argent. «Jusqu’à
présent, on a toujours contri-
bué financièrement au Centre
Nature des Cerlatez, et on va
continuer de le faire. Et puis
on a des frais concernant
l’aménagement des places de
parcs et pour le maintien de la
propreté aux alentours.»

Une partie de cette manne
sera aussi utilisée pour le cré-
dit qui sera voté prochaine-
ment pour la réfection de la
route du Chaumont: «Des

question est de trouver un
équilibre entre les frais et les
revenus, et par là de décider
quelle fréquence de contrôle
on veut. C’est quelque chose
qui doit encore être affiné.»

Quant à savoir si la commu-
ne s’attendait à de tels mon-
tants, le maire reconnaît
qu’«on a été surpris en bien,
même si on était sûrs au dé-
part que cela valait la peine».

Il faudra cependant faire en-
core quelques aménagements.
En effet, une pétition émanant
de gens de la région s’est in-
surgée contre le fait que des
habitants des Franches-Mon-
tagnes doivent payer pour aller
se promener autour de l’étang.
«Ils demandaient que les tarifs
préférentiels soient étendus
aux autres communes du dis-
trict (n.d.l.r.: ils sont unique-
ment proposés aux habitants
de Saignelégier), ou alors que
les horaires durant lesquels il
faut payer soient réduits en

L
Installés en avril
de l’année dernière, les
horodateurs de l’étang
de la Gruère devraient
rapporter quelque
80 000 fr. par année
à la commune
de Saignelégier. De
l’argent qu’elle souhaite
utiliser dans le cadre
de l’aménagement de
l’étang, mais également
pour investir dans des

Lprojets touristiques.

Quatre-vingt mille
francs: tel est le mon-
tant que la commune

de Saignelégier a inscrit au
budget de l’exercice 2022
s’agissant des revenus des ho-
rodateurs situés aux abords de
l’étang de la Gruère. Il est cal-
culé sur la base des revenus
encaissés en 2021.

La somme est considérable.
La commune s’attendait-elle à
récolter autant d’argent lors-
qu’elle a installé ces appareils
l’année dernière? «D’abord, il
faut préciser qu’il s’agit ici de
revenus bruts», explique le
maire Vincent Wermeille, car
il faut en déduire l’amortisse-
ment des appareils, mais éga-
lement la facture de la police
qui effectue les contrôles.

«Il faut maintenir une cer-
taine pression sur les gens si
on veut qu’ils paient. Toute la

ÉTANG DE LA GRUÈRE

Des rentrées financières bienvenues

La commune de Saignelégier prévoit d’encaisser environ 80 000
francs bruts grâce aux horodateurs. PHOTO OLIVIER NOAILLON

«
Il faut maintenir
une certaine
pression sur les
gens si on veut
qu’ils paient.»

Agriculteur amendé

s’étaient retrouvés ce jour-là
dans l’Allaine suite à cette sor-
tie de route. Les poissons du
secteur n’en avaient toutefois
pas souffert, aucun n’ayant été
retrouvé mort, selon les
constatations qu’avait fait sur
place le canton.

AD

MIÉCOURT Un agricul-
teur ajoulot qui a vu, mi-août,
le tonneau rempli de purin
qu’il transportait se renverser
sur la route et se déverser dans
l’Allaine, à Miécourt, vient
d’écoper de 40 jours-amende,
à 40 fr., avec un sursis de deux
ans.

Vitesse inadaptée
Selon l’ordonnance pénale

qui vient de le condamner,
c’est suite à une vitesse ina-
daptée aux conditions de la
route que l’homme a perdu la
maîtrise de son convoi agrico-
le. Il se voit donc imputer une
infraction à la LCR ainsi
qu’une à la Loi sur les eaux, ce
qui lui vaut en plus deux
amendes pour un total d’un
peu plus de 700 fr.

Ce sont en effet entre 5000
et 10 000 litres de purin digéré
(digestat), de même que cinq
litres d’hydrocarbure, qui

Entre 5000 et 10 000 litres de
purin s’étaient déversés dans
l’Allaine. ARCHIVES

EN BREF

Clos du Doubs, le Jura et la Suisse
ont prévu de se bouger cette année
CLOS DU DOUBS La commune de Clos du Doubs a à son tour décidé de se
rallier au mouvement Duel intercommunal La Suisse bouge. Elle an-
nonce sur son site internet qu’elle prendra part cette année, en mai, à ce
programme national destiné à encourager l’activité physique au sein
de la population. Au total, selon le site de l’organisation, huit communes
y participeront dans le Jura. En plus de Clos du Doubs, Alle, Cornol,
Courroux, Courtedoux, Delémont, Le Noirmont et Porrentruy ont prévu
de mettre diverses activités sportives gratuites sur pied pour gagner le
maximum de minutes de mouvement. AD

P iano à Porrentruy a connu 
en avril un beau succès. Le 
festival bruntrutain s’est 

étoffé en proposant quatre concerts 
sur quatre jours. Avec Cinémajoie, 
le nouveau cinéma de Porrentruy, 
les moyen de faire des chemins 
différents sont partenariat est pro-
metteur. Evénement ! Piano à Por-
rentruy 2020 aura lieu du 2 au 5 
avril.
Piano à Saint-Ursanne
Le fil rouge thématique Autour de 
Beethoven anticipe le 250e anni-
versaire de la naissance du maître 
viennois en 2020.  Le fil rouge 
thématique Autour de Beethoven 
anticipe le 250e anniversaire de 
la naissance du maître viennois en 
2020. Dirigé de main de maître par 
Pierre Bleuse, qu’on a vu en février 
2018 mener la soirée des Victoires 

de la Musique classique sur France 
3. Evénement ! Titan du clavier, 
Giovanni Bellucci (ve 2 à 20 h 30) 
poursuit la série Voyage avec Bee-
thoven qui nous mènera jusqu’en 
2020, année du 250e de la nais-
sance du compositeur. Pour son 
quatrième voyage, le grand pia-
niste italien, surdoué au répertoire 
gigantesque, nous propose à nou-
veau un programme à la hauteur de 
sa virtuosité et de sa force interpré-
tative. Pour son quatrième voyage, 
le grand pianiste italien, surdoué 
au répertoire gigantesque, nous 
propose à nouveau un programme 
à la hauteur de sa virtuosité et de sa 
force interprétative. Le jeune Jean-
Paul Gasparian, 24 ans, réunit les 
éloges du public et des critiques de 
concerts : sûreté de la technique, 
sobriété scénique, mais surtout, 
une pensée originale qui s’affirme 
dans les oeuvres qu’il aborde (sa 3 

à 20 h 30). Margarita Höhenrieder, 
pianiste allemande, propose (di 4 à 
17 h) un programme original à plus 
d’un titre. Récital flûte et piano (lu 
5 à 20 h 30) ! Récital flûte

Un public présent
Feu d’artifice en milieu de festi-
val, la Nuit du concerto déploiera 
ses fastes de festival, la Nuit du 
concerto déploiera ses mardi 6 août 
à 20 h 30 avec L’Orchestre Inter-
national de Genève et le talentueux 
chef français Pierre Bleuse à la 
baguette.  Feu d’artifice en milieu 
de festival, la Nuit du concerto 

déploiera ses fastes de festival, la 
Nuit du concerto le talentueux chef 
français Pierre Bleuse à la baguette. 
La Nuit du concerto déploiera ses 
mardi 6 août à 20 h 30 avec Genève 
et le talentueux chef français Pierre 
Bleuse à la baguette. Bertrand 
Chamayou, pianiste virtuose fran-
çais, se produira en solo et avec 

Philippe Patureau, quel est le 
sens de votre engagement ? 
Si j’ai été séduit par la combinaison 
magique des lieux, des programma-
tions et des interprètes, c’est incon-
testablement la formidable aventure 
humaine de l’équipe de Crescendo 
autour de son directeur. Sponsoring 
et mécénat sont donc vitaux.

orchestre dans des pièces de Liszt 
et Britten, dans une pièce mélanco-
lique de Tchaïkovski.  
A suivre...

Cette page est réalisée en collabo-
ration  avec:

www.crescendo-jura.ch

La Piano à 
Porrentruy 2020 
aura lieu du 2 au  
5 avril.PHILIPPE PATUREAU
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FRANCHES-MONTAGNES

Hanno Schmid
quitte
le Parlement
LES ENFERS Siégeant depuis six
ans comme député suppléant,
Hanno Schmid (Vert.e.s) quittera
le Parlement jurassien le 15 fé-
vrier prochain. L’élu des Enfers
qui siégeait à la Commission
de gestion et des finances expli-
que dans sa lettre de démis-
sion qu’il a décidé de saisir l’op-
portunité de partir un an à
l’étranger, même s’il a passé des
moments très enrichissants au
sein du législatif cantonal. TB

EN BREF

L
Le Centre de renfort de
Porrentruy est intervenu
à 145 reprises l’an
dernier, contre moins de
cent fois en 2020. Certes
il y a eu les inondations
de l’été passé, mais aussi
davantage d’accidents

Lroutiers et de pollutions.

S i la pandémie freine les
activités de certains, il
est des hommes et des

femmes qui, eux, restent en
action quoi qu’il se passe: les
pompiers. Ceux du Centre de
renfort d’incendie et de se-
cours de Porrentruy (CRISP)
n’ont d’ailleurs pas chômé en
2021, avec pas moins de 145 in-
terventions. C’est près de 56%
de plus que l’année précéden-
te (93 interventions).

Des soldats du feu
qui en voient peu

En se remémorant l’été ar-
rosé auquel on a eu droit, on
se dit que l’explication est tou-
te trouvée et que ce sont les
inondations qui font gonfler
les chiffres. «Pas forcément,
rectifie derechef le comman-
dant du CRISP Nicolas Do-
bler. En fait, c’est un peu tout
qui a augmenté. Outre 25 in-
terventions pour des inonda-

tions, on en a eu une dizaine
de plus que par rapport à 2020
pour des secours routiers et
six ou sept pollutions supplé-
mentaires.» Et alors qu’on les
appelle souvent les soldats du
feu, les incendies ne sont en
fait de loin pas le gros des acti-
vités des pompiers. Une ving-
taine ont jalonné leur année
2021, mais un seul aura été
d’importance en termes de
moyens engagés pour en venir
à bout, en janvier, dans une
habitation à Rocourt.

ma carrière», reconnaît-il.
Une quinzaine de pompiers
sont intervenus sur cet acci-
dent qui a nécessité une lon-
gue désincarcération d’un
conducteur prisonnier de son
véhicule et gravement blessé.

Alarmes qui n’en sont pas
L’autre gros du quotidien

des pompiers de Porrentruy,
ce sont les alarmes automati-
ques. Sur une trentaine recen-
sées, cinq se sont avérées réel-
les. Le reste a été le fait de pro-
blèmes techniques, d’erreurs
de manipulation, voire d’actes
malveillants. «Je suis moi-
même allé deux fois au centre
commercial Esplanade après
que le bouton d’alarme incen-
die a été actionné…»

À chacune de ces alarmes,
l’officier de service se déplace
sur le site constater, ou non,
l’incident avant d’appeler en
renfort ses collègues pompiers
en attente à la caserne. «S’il
n’y a rien d’avéré, je fais en
sorte que les gars repartent en
15 min chez eux ou au travail»,
précise le commandant. Sur
38 pompiers, Nicolas Dobler
est en effet le seul profession-
nel, les autres ayant un métier
qu’il leur faut quitter au pied
levé en cas d’alarme lors de
leur permanence.

ANNE DESCHAMPS

L’intervention la plus
dure de sa carrière

Les pompiers bruntrutains
ont par contre été confrontés à
plusieurs accidents de la route
particuliers d’un point de vue
technique, dans le sens où ils
ont nécessité de gros moyens
pour venir en aide aux person-
nes impliquées. Et Nicolas Do-
bler de citer celui qui s’est pro-
duit cet été entre Alle et Por-
rentruy. «Depuis quinze ans
que je suis pompier, ça a été
l’intervention la plus dure de

CENTRE DE RENFORT DE PORRENTRUY

Des interventions en hausse
de près de 56% en un an

Nicolas Dobler a vécu en août l’intervention la plus dure de sa
carrière, après cet accident de voiture entre Alle et Porrentruy
qui a fait un blessé grave. ARCHIVES

tes et pas à celui du tourisme.
Elle a raison, c’est juste que les
places de parc sont du domai-
ne des routes, mais cela n’em-
pêche pas d’utiliser cet argent
pour développer des projets
touristiques, par exemple pour
les campings de Saignelégier
et de Goumois.»

Il convient encore de rappe-
ler que ces horodateurs sont
une solution provisoire, et que
beaucoup de choses devraient
changer quand le projet de la
Gruère sera réalisé.

PASCALE JAQUET NOAILLON

n’est plus possible de faire des
provisions», regrette le maire.

La question devra donc en-
core être étudiée, mais la com-
mune voudrait aussi que cet
argent puisse être utilisé pour
des investissements dans le
cadre du tourisme et des loi-
sirs. «Une citoyenne a d’ail-
leurs posé la question lors de
la dernière assemblée com-
munale. Elle voulait savoir
pourquoi les recettes étaient
imputées au compte des rou-

aménagements seront prévus
pour que l’on puisse parquer
le long de cette route, jusqu’à
une certaine hauteur. Mais
pour cela, il faudra créer de vé-
ritables places de parc.»

Pour le reste, la commune
souhaite mettre des sous de
côté pour de futurs aménage-
ments nécessaires, notam-
ment dans le cadre du projet
Gruère, où elle sera sollicitée.
«Mais avec le MCH2, c’est de-
venu compliqué, parce qu’il

soirée, afin de favoriser les
gens de la région. Nous allons
étudier cette deuxième mesu-
re, mais nous n’entendons pas
entrer en matière sur l’exten-
sion des tarifs préférentiels.»

Des discussions
avec Tramelan

Des discussions devront
toutefois avoir lieu avec la
commune de Tramelan:
«Beaucoup de Tramelots fré-
quentent l’étang, et ils ne sont
pas trop contents de devoir
payer. En plus de ça, il semble-
rait que l’introduction des ho-
rodateurs a poussé certaines
personnes à parquer au Cer-
nil. Ensuite, ils marchent
n’importe où, et cela pose pro-
blème. Il va falloir analyser les
flux et voir comment on peut
régler ces problèmes.»

Des investissements
nécessaires

Reste la question de l’utili-
sation de cet argent. «Jusqu’à
présent, on a toujours contri-
bué financièrement au Centre
Nature des Cerlatez, et on va
continuer de le faire. Et puis
on a des frais concernant
l’aménagement des places de
parcs et pour le maintien de la
propreté aux alentours.»

Une partie de cette manne
sera aussi utilisée pour le cré-
dit qui sera voté prochaine-
ment pour la réfection de la
route du Chaumont: «Des

question est de trouver un
équilibre entre les frais et les
revenus, et par là de décider
quelle fréquence de contrôle
on veut. C’est quelque chose
qui doit encore être affiné.»

Quant à savoir si la commu-
ne s’attendait à de tels mon-
tants, le maire reconnaît
qu’«on a été surpris en bien,
même si on était sûrs au dé-
part que cela valait la peine».

Il faudra cependant faire en-
core quelques aménagements.
En effet, une pétition émanant
de gens de la région s’est in-
surgée contre le fait que des
habitants des Franches-Mon-
tagnes doivent payer pour aller
se promener autour de l’étang.
«Ils demandaient que les tarifs
préférentiels soient étendus
aux autres communes du dis-
trict (n.d.l.r.: ils sont unique-
ment proposés aux habitants
de Saignelégier), ou alors que
les horaires durant lesquels il
faut payer soient réduits en

L
Installés en avril
de l’année dernière, les
horodateurs de l’étang
de la Gruère devraient
rapporter quelque
80 000 fr. par année
à la commune
de Saignelégier. De
l’argent qu’elle souhaite
utiliser dans le cadre
de l’aménagement de
l’étang, mais également
pour investir dans des

Lprojets touristiques.

Quatre-vingt mille
francs: tel est le mon-
tant que la commune

de Saignelégier a inscrit au
budget de l’exercice 2022
s’agissant des revenus des ho-
rodateurs situés aux abords de
l’étang de la Gruère. Il est cal-
culé sur la base des revenus
encaissés en 2021.

La somme est considérable.
La commune s’attendait-elle à
récolter autant d’argent lors-
qu’elle a installé ces appareils
l’année dernière? «D’abord, il
faut préciser qu’il s’agit ici de
revenus bruts», explique le
maire Vincent Wermeille, car
il faut en déduire l’amortisse-
ment des appareils, mais éga-
lement la facture de la police
qui effectue les contrôles.

«Il faut maintenir une cer-
taine pression sur les gens si
on veut qu’ils paient. Toute la

ÉTANG DE LA GRUÈRE

Des rentrées financières bienvenues

La commune de Saignelégier prévoit d’encaisser environ 80 000
francs bruts grâce aux horodateurs. PHOTO OLIVIER NOAILLON

«
Il faut maintenir
une certaine
pression sur les
gens si on veut
qu’ils paient.»

Agriculteur amendé

s’étaient retrouvés ce jour-là
dans l’Allaine suite à cette sor-
tie de route. Les poissons du
secteur n’en avaient toutefois
pas souffert, aucun n’ayant été
retrouvé mort, selon les
constatations qu’avait fait sur
place le canton.

AD

MIÉCOURT Un agricul-
teur ajoulot qui a vu, mi-août,
le tonneau rempli de purin
qu’il transportait se renverser
sur la route et se déverser dans
l’Allaine, à Miécourt, vient
d’écoper de 40 jours-amende,
à 40 fr., avec un sursis de deux
ans.

Vitesse inadaptée
Selon l’ordonnance pénale

qui vient de le condamner,
c’est suite à une vitesse ina-
daptée aux conditions de la
route que l’homme a perdu la
maîtrise de son convoi agrico-
le. Il se voit donc imputer une
infraction à la LCR ainsi
qu’une à la Loi sur les eaux, ce
qui lui vaut en plus deux
amendes pour un total d’un
peu plus de 700 fr.

Ce sont en effet entre 5000
et 10 000 litres de purin digéré
(digestat), de même que cinq
litres d’hydrocarbure, qui

Entre 5000 et 10 000 litres de
purin s’étaient déversés dans
l’Allaine. ARCHIVES

EN BREF

Clos du Doubs, le Jura et la Suisse
ont prévu de se bouger cette année
CLOS DU DOUBS La commune de Clos du Doubs a à son tour décidé de se
rallier au mouvement Duel intercommunal La Suisse bouge. Elle an-
nonce sur son site internet qu’elle prendra part cette année, en mai, à ce
programme national destiné à encourager l’activité physique au sein
de la population. Au total, selon le site de l’organisation, huit communes
y participeront dans le Jura. En plus de Clos du Doubs, Alle, Cornol,
Courroux, Courtedoux, Delémont, Le Noirmont et Porrentruy ont prévu
de mettre diverses activités sportives gratuites sur pied pour gagner le
maximum de minutes de mouvement. AD

P iano à Porrentruy a connu 
en avril un beau succès. Le 
festival bruntrutain s’est 

étoffé en proposant quatre concerts 
sur quatre jours. Avec Cinémajoie, 
le nouveau cinéma de Porrentruy, 
les moyen de faire des chemins 
différents sont partenariat est pro-
metteur. Evénement ! Piano à Por-
rentruy 2020 aura lieu du 2 au 5 
avril.
Piano à Saint-Ursanne
Le fil rouge thématique Autour de 
Beethoven anticipe le 250e anni-
versaire de la naissance du maître 
viennois en 2020.  Le fil rouge 
thématique Autour de Beethoven 
anticipe le 250e anniversaire de 
la naissance du maître viennois en 
2020. Dirigé de main de maître par 
Pierre Bleuse, qu’on a vu en février 
2018 mener la soirée des Victoires 

de la Musique classique sur France 
3. Evénement ! Titan du clavier, 
Giovanni Bellucci (ve 2 à 20 h 30) 
poursuit la série Voyage avec Bee-
thoven qui nous mènera jusqu’en 
2020, année du 250e de la nais-
sance du compositeur. Pour son 
quatrième voyage, le grand pia-
niste italien, surdoué au répertoire 
gigantesque, nous propose à nou-
veau un programme à la hauteur de 
sa virtuosité et de sa force interpré-
tative. Pour son quatrième voyage, 
le grand pianiste italien, surdoué 
au répertoire gigantesque, nous 
propose à nouveau un programme 
à la hauteur de sa virtuosité et de sa 
force interprétative. Le jeune Jean-
Paul Gasparian, 24 ans, réunit les 
éloges du public et des critiques de 
concerts : sûreté de la technique, 
sobriété scénique, mais surtout, 
une pensée originale qui s’affirme 
dans les oeuvres qu’il aborde (sa 3 

à 20 h 30). Margarita Höhenrieder, 
pianiste allemande, propose (di 4 à 
17 h) un programme original à plus 
d’un titre. Récital flûte et piano (lu 
5 à 20 h 30) ! Récital flûte

Un public présent
Feu d’artifice en milieu de festi-
val, la Nuit du concerto déploiera 
ses fastes de festival, la Nuit du 
concerto déploiera ses mardi 6 août 
à 20 h 30 avec L’Orchestre Inter-
national de Genève et le talentueux 
chef français Pierre Bleuse à la 
baguette.  Feu d’artifice en milieu 
de festival, la Nuit du concerto 

déploiera ses fastes de festival, la 
Nuit du concerto le talentueux chef 
français Pierre Bleuse à la baguette. 
La Nuit du concerto déploiera ses 
mardi 6 août à 20 h 30 avec Genève 
et le talentueux chef français Pierre 
Bleuse à la baguette. Bertrand 
Chamayou, pianiste virtuose fran-
çais, se produira en solo et avec 

Philippe Patureau, quel est le 
sens de votre engagement ? 
Si j’ai été séduit par la combinaison 
magique des lieux, des programma-
tions et des interprètes, c’est incon-
testablement la formidable aventure 
humaine de l’équipe de Crescendo 
autour de son directeur. Sponsoring 
et mécénat sont donc vitaux.

orchestre dans des pièces de Liszt 
et Britten, dans une pièce mélanco-
lique de Tchaïkovski.  
A suivre...
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(version papier obligatoire)

Emplacement de l’offre « contenu sur mesure » 
sur le site lqj.ch :
1er jour
De 22 h à 10 h : dans la rubrique « À LA UNE »
De 10 h 01 à 22 h : dans la rubrique « SPORTS » ou « RÉGION »

2e jour
De 22 h 01 à 22 h : dans la rubrique « SUISSE » (si option 48 h)

+ CHF 499.– + CHF 725.–

Remarques /conditions :

	Min. 24 h, max. 48 h ;

	Max. deux jours qui se suivent du lundi au vendredi ;

	La publication disparaît complètement du site après 48 h.

VERSION DESKTOP

VERSION MOBILE

Région >

Région >

En bref, on s’occupe de tout :
	Rédaction du texte
	Photos
	Coordination

Société / Entreprise :	 Personne de contact :

Adresse :	 NPA / Localité :

Tél. :		 Courriel :

Date :	 Signature :

Delémont • tél. 032 545 08 08 • contact@syner-j.ch
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 Je réserve l’offre N°       + N°  Je souhaite une parution en semaine N°       , 
	 idéalement le


